
à )res avoir félicité Mgr Falconlo de la ignite ù labuelle 1',r: lit
appelé le Souverain Pontife et l'avoir re.2:C ds sercics rea 1.
d.ms l(rdre, il lui a souhaité un épiso .u f&o:L en euvres p > c
la gloire de Dieu et le salut deLS :Umles, (autres discours, en di-
verses langues, ont dit, en prose et en vers, a I <l'Fr e de I i-
don ia, les sentiments de joie et les fraternelles congratulations de
tout VlOrdre.

Les joies de cette fête de famille ont été troublée; par un deuil
auquel ont pris part tout ensemble lEglise et l'Ordre de S. Fran-
çois. Monseigneur François Imparati, esecrétaire Généra' de
l(Ordre et .Archevêque de Matera, a été emporté presque subite-
ment. C'était un prélat exemplaire et une des gloires de l'épiscpat
italien.

Pendant le mois qui vient de sécouler, do nouveaux vides se
sont produits dans le Sacré Collège, et nous avons à déplorer la
mort (les Eminentissimes Cardinaux Tololi, Battaglini et d'Anni-
hale. Ce dernier, modeste profe.;seur <Le théologie morale, iendant
30 ans, dans le Séminaîire de Rieti. avait attiré sur lui l'attentiona
du Souverain Pontif: par sa .S;mme dee, ou vrat:
de grande valeur qui p!ace son auteur au r.mg des preiers théo-
loiens.

1 e Souverain Pontife vient <le publier un liref approuvant et
promulgant les Statuts de FAs.oiation universelle de la St!- Fa-
mille, dont Je vous ai parlé dans Iie' correspondance précédent.
Il esp'ere les meilleurs fruits dlu développement de cette pieus'
association (u'il enrichit dindulgenees et il rappelle la mémoire
des principaux promoteurs de cette dévotion. 'lgr Nlontmcirency-

I.aval. premier évéque de Québec, la Vénérable Servante le Dieu
Marguerite Bourgeois et le P Franeoz <le la Compagnie (le Jésus.

Dans une magnifique encyclique, le S. Père vient de faire le
plus bel éloge de Chiistophe Colomb. Il montre l'esprit profon-
dément religieux du rélèbre navigateur, dont le but principal, en
allant à la recherche du Nouveau Monde, était de gagner <le nom-
breuscs âmes à Jésus-( Christ. Ferivant au roi d'Espagne pour de-
ue11nder son appui, Ctolmb Ihisait valoir Fhonneur qui reviendrait
à ce prince, s'I conri/bait à faire connaitre dans es C>i:/ries
/tiiánesç /c naim c la dor/rine defiss-C/ ris<. \u pape Alexandre

VII, a qui il demandait des missionnares, il disait "
avc 'aide de )ici, rpuandr r1 S. l Ie ng|lc /ar tou/ l mend.'
De retour à I.ishonne, après sOn premi..r voyage il écrivait
encore : Ranavns i)iu d: I auisian.v ylii/ 'fiia di'nnée. 1/
]1MÍ Ch/R 50 <ri sr sad r 1a Í Ir/Y'Z danis /, Cie(:
A. styiffl esÍ tÎl Pmr Atin, 1f (le !« ejl 'Sji' rsilM¢Iin

mHi às ila d/ainciii,>n." L.e l'ape ordonne ensuite qu'eun acions
dc grâces de cet anniversaire, le 12 octobre ou le dimanche sui-
vant, la messe de la Ste Trinité soit célébrée dans toutes les
églises et chapelles dEspagne, d'italie et d'.\mériqu. Il engage
en outre les évêqîucs des autres nations à s'associer à cette soleil-
nité.


